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LE HEROS DE MUDIMBE
A LA CROISEE DES DISCO URS ANTAGONISTES:
UN HERITAGE SUIVI?
Les protagonistes des romans de Mudimbe, tels que Pierre Landu dans
Entre les eaux (1973), Ahmed Nara dans L 'Ecart (1979), et Mere MarieGertrude dans Shaba deux (1989), pour ne citer que ces trois-la, ont
souvent suscite un certain doute parmi les critiques litteraires a cause de
leur sterilite a proposer des solutions aux problemes qui surgissent sur
leur parcours 1• Ces romans sont «des rec its engages et engageants par le
fait qu'ils offrent au lecteur des parametres qui sortent un peu du carcan
traditionnel du roman africain. I1 s' agit des a:uvres audacieuses a
plusieurs niveaux 2 • » Comme les personnages s'adonnent a une reflexion
au lieu de resoudre la crise qu'ils subissent, ils sont souvent pen;us
comme inaptes a l'action salvatrice, et contrairement aux heros tels
qu'Eugene de Rastignac ou Honore de Balzac dans le roman Pere Goriot
(1835). Ce jeune aristocrate prend la defense des victimes de la societe
precapitaliste de la Restauration et se bat contre le culte voue a l'argent
au point ou des critiques tels que Georg Lukacs (1885-1971) trouvent en
lui un eveilleur des consciences. Mudimbe lui-meme n'a pas ete tendre
envers ses personnages notamment vis-a-vis de Landu, ecartele entre
deux mondes. Le romancier confiait a son sujet: « ce qui fait de lui ce
qu'il est, comme intellectuel, reside justement, dans la complementarite
de ce double caractere: d'etre, a la fois, africain et occidentalise. Son
objectif est de parvenir a assumer heureusement ce qu'impliquent ces
deux caracteres 3 ». Dans la meme optique, Nara et Mere Marie-Gertrude

I Le meme reproche a ete fait contre Jes personnages de Nga! dans Giambatista Viko
et L 'Errance. Voir !'article de K. Kavwahirehi, « Entre 'Mondanite et autonomie monadologique », J. Bisanswa et K. Kavwahirehi, Dire le social dans le roman francophone
africain, Paris, Honore Champion, 20 I 0, p. 388.
2
D.M. Rwanika, «VY. Mudimbe ecrivain de l'ecart OU de la nonne?» M.K. 1\zuji
et S. Gbanou, L 'Afrique au miroir des litteratures, Paris. L'Harmattan, 2003, p. 265.
3
N. Gasana, « Entretien avec Vumbi-Yoka ~ludimbe »,Presence Afhcaine, n° 136,
1988, p. 39.
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ne beneficient nullement de meilleure reputation en depit de la transformation qu'ils entendent imprimer a leur recit, le premier, en menant une
campagne pour liberer l'histoire des carcans absolutistes, et la deuxieme,
pour propulser ses compatriotes sur une voie de respect, de cohesion et de
solidarite dans le cadre de la nation. La conclusion de son entree du
12 juin dans une ville de Kolwezi en etat de siege le montre clairement:
« Priez aussi pour ceux qui, au lieu d' eveiller les consciences de mes
compatriotes a la vie et a sa generosite, les tyrannisent et propagent la
mort au nom des illusions de liberte ». 4
Quand on les analyse dans leurs roles respectifs, ces personnages
reuvrent avec des instruments de connaissance herites d'un systeme
epistemologique exteme. Par consequent, ils eprouvent des difficultes
amener a bon port leurs actions, parce que regies par des discours antagonistes qu'ils sont appeles a harmoniser: le discours « missionnaire »,
le discours de revendication identitaire africaine, et le discours politique
de liberation. Le severe verdict qu' on leur rend souligne d' abord
l' « inefficacite » dans laquelle ils sombrent en voulant apprehender le
vecu ordinaire pour s'abandonner a de longues meditations qui,
malheureusement, ne debouchent pas sur des actes salvateurs dignes de
heros. Malgre tout, voir en Landu ou dans les autres personnages un
echec irreparable, done leur apport comme inutile a la societe postcoloniale prise en tenaille par diverses crises, serait, a notre avis, non
seulement un jugement hfitif, mais une meconnaissance de l 'historicite
des ideologies et surtout des tensions inherentes aux brassages culturels
ou des elements exogenes entrent en competition d' affirmation, de
neutralisation, ou de cooptation avec des valeurs endogenes.
PROBLEMATIQUE DES SCHEMES DISCURSIFS HERITES

L' elite postcoloniale avait herite d 'un metadiscours axe sur la
recherche du vrai (l'absolu) avec pour mission de reiterer sans am'.\t
cette ossature a tous les niveaux d'interaction en vue d'accelerer le
progres social, economique et intellectuel de l' Afrique. L'article 6 de
L'acte de la Conference de Berlin (1885) stipule que les puissances
signataires

4

V.Y. Mudimbe, Shaba deux. Les carnets de Mere Marie-Gertrude, Paris, Presence
Africaine, 1989, p. 70.
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protegeront et favoriseront, sans distinction de nationalites ni de cultes,
toutes les institutions et entreprises religieuses, scientifiques ou charitables, creees et organisees a ces fins OU tendant a instruire les indigenes
et a leur faire comprendre et apprecier !es avantages de la civilisation.
(Nous soulignons)

Cependant, l' ordre epistemologique herite qui devait permettre une
sortie reussie sur le parvis de la civilisation a produit de pietres resultats. Dans le domaine des connaissances des sciences humaines ou
Mudimbe a concentre de grands efforts de reflexion, le modele de
suprematie privilegiant un mode de pensee qui decoulerait de cette
heuristique ou un systeme s' approprie le monopole en evoquant sa
performance a une epoque determinee. Le drame vecu par le protagoniste provient des divergences des messages antagonistes. Dans Entre
!es eaux, Howard, le superieur de Landu, lui conseille la prudence; les
rebelles marxistes qui se mefient de lui exigent fidelite; sa famille qui
le trouve desarticule lui recommande le retour au socle culture! en
posant des actes concrets. Devant ces tiraillements, Landu vit ces
contradictions dans sa chair et il veut au niveau communautaire porter
remede a des situations d'iniquite.
Le discours missionnaire, bien que se situant a la marge des connaissances supposees efficaces, joue un role important dans les choix
d' orientation de la societe. Au depart, refletant l 'episteme colonial, le
discours missionnaire s 'appuyait sur des theses evolutionnistes et fondait
son intervention sur des principes evangeliques. Dans une telle atmosphere, la vitrine caritative et desinteressee qui orienterait l' action
missionnaire occulte un plan destine a remorquer sans debat prealable
ceux que Kipling appelle les « captifs ». C' est dans un esprit de desinteressement que le discours missionnaire voudra prendre forme, attire
qu'il est par l'idee de sauver le prochain et de preparer l'avenement d'un
espace global chretien. L' espace missionnaire dans lequel Landu et Mere
Marie-Gertrude reuvrent, fonde ainsi sa logique sur le logos sacre apprehende dans une intimite ancree dans des dogmes incontournables. Par
consequent, leur croyance dans des schemes qui leur sont prodigues se
revele etre un acte non seulement historique qui justifie la rencontre de
deux mondes qui s 'avarn;:aient vers une collision, mais aussi une adhesion pesee et continuellement debattue (acculturation) appelee a epouser
les couleurs locales. Cependant, quand les difficultes surgissent sur le
terrain, elles suscitent le doute et forcement une reevaluation des instruments epistemologiques operationnels. Comme l'observe Nginamau, il
incomberait a ces ecclesiastiques locaux «de raffermir les fondements
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de la foi, refaire le visage meurtri de l'Eglise en recredibilisant le
message chretien par un comportement exemplaire a meme d'ensemencer une praxis politique assainie et efficace 5 ». Ainsi, envisagent-ils de
resoudre les probkmes en les passant au crible d'une grille d'acquisition
et d'evaluation basee sur la configuration-synecdoque de Mpala, c'esta-dire un nouveau systeme epistemologique qui occulta dans un verdict
sans appel (asyndete) des premisses anterieures (la gnosis africaine)
operant sur des parametres differents pour privilegier un nouveau reseau
de pouvoir. II s' agira
d'une nouvelle memoire collective [qui] s'identifie aun espace mais aussi
a une tradition. Elle s 'impose, en effet, comme operation et processus
d'une causalite double, l'une ad extram, et l'autre ad intram. [... ] Cette
memoire est un lieu de rencontre, d'influences reciproques et, a titre, de
tensions 6 •

La periode postcoloniale n'a pas totalement echappe aux effets tentaculaires du discours missionnaire surtout a l'instar des ecclesiastiques et
d'autres intellectuels, quand on est soi-meme le produit du projet. Landu
est bien le modele.
D 'abord, par sa mission presbyterale, Pierre Landu est «le sel de la
terre ». II doit retablir ad intram I' equilibre par lequel le salut attendu
devrait survenir: «Mon pere, n'est-ce pas plutot !'Occident que je trahis?
Est-ce encore une trahison? N'ai-je pas le droit de me dissocier de ce
christianisme qui a trahi l'Evangile 7 ?». Dans cette optique, il voudrait
defendre les plus vulnerables, prives de leur <lignite d'homme, par la voie
des armes. Que dire alors d'un pretre en principe evocateur de paix qui,
au lieu de tendre, d'une main la colombe, et de l'autre, la branche d'olive
sous lesquelles l'Eglise a vocation d'ceuvrer, rejoint une guerilla
marxiste, en brandissant une mitrailleuse? Comme Maurice Amuri le
resume si bien, «loin de renier sa foi, il [Landu] pretend in cam er le visage
d'une religion veritable dans une Afrique enfin delivree 8 ».

5

F.P. Nginamau, «La dimension politique chez V.Y. Mudimbe », L 'Afrique au miroir
des litteratures, op. cit., p. 179.
6
V.Y. Mudimbe, Les corps glorieux des mots et des etres. Esquisses d 'un Jardin africain ala benedictine, Montreal-Paris, Humanitas-Presence Africaine, 1994, p. 45.
7
V.Y. Mudimbe, Entre les eaux. Dieu, un pretre et la revolution, Paris, Presence
Africaine, 1973, p. 18.
' M.M.-L. Amuri et N.D. Mwana Bifwelele, «La querelle litteraire de Lubumbashi:
Mudimbe contre Nga!», Etudes Litteraires Africaines, n° 27, 2009, p. 32.
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Ensuite, en tant qu 'Africain instruit, Landu materialise le profil de
quelqu'un de la« nouvelle tribu », puisque issu du milieu autochtone et,
en plus, forme pour servir de courroie de transmission d'un nouveau
systeme de connaissance et de pouvoir. Il se convainc des possibilites de
surmonter des clivages dualistes, africain/europeen, chretien/pa'ien, et
sauvage/civilise. Le christianisme porte des valeurs d'un Occident qui l'a
petri en lui donnant une certaine ame, tout en lui imprimant une nouvelle
matrice de comportements, conforme a ses ideaux humanistes. Aussi
pense-t-il, et a raison, que l 'Afrique peut soustraire le message de base
des contingences europeennes ambigues, pour l'appliquer a ses realites
locales, un defi enorme en soi. De la meme maniere, Ahmed Nara et
Mere Marie-Gertrude se retrouvent a la croisee des schemes discursifs
dont l' application se heurte a des obstacles serieux et a leur refus «de se
rallier a cet univers d'incoherences et d'absurdites 9 ». Cependant, la
recherche de la verite a des limites imposees de l'interieur meme du
systeme.
Finalement, la quete de privilegier les elements identitaires constitue
le point nevralgique du discours africain. L'apparition de l'Europe issue
de la Renaissance sur le seuil de l 'Afrique se fit avec une vi see d' etablir
un dualisme strident, comme le dit Edward Said dans Orienta/ism (1978).
Ce nouvel exercice sous-entendait et entrainait une cooptation des
cultures locales aux enonces et valeurs d'un systeme qui s'implantait sur
un nouveau terrain. Puisque Landu, Nara, et Mere Marie-Gertrude sont
des heritiers culture ls de l 'Imperium colonial belge, ils devaient identifier
leur propre espace par rapport au trace culture! de cette nouvelle configuration. Aussi leur angoisse provenait-elle en partie du fait qu'ils se trouvaient ecarteles entre leur culture ancestrale et les nouvelles exigences.
Entre !es eaux est aussi un roman qui promeut un discours africain qui
se met au meme diapason que les autres qui l 'ont precede. Meme si Landu
reconnait sa forte ressemblance culturelle avec le Reverend Howard, il
comprend la necessite de reexaminer l'identite dont on cherchait a le
separer. Ces con torsions, au contraire, intensifieront le desir d' etaler et de
ressortir l'originalite des valeurs qui prevalaient avant le grand bouleversement. De fa9on comparable, les conflits qui eclatent au couvent des
religieuses a Kolwezi adoptent des contours raciaux, ideologiques,
tribaux, voire regionaux. Dans L 'Ecart, les tentatives de Nara de reecrire

9

F.P. Nginamau, «La dimension politique chez V.Y. Mudimbe», art. cit., p. 186.
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l'histoire viennent du besoin de revendiquer ce qui est sien en decouvrant
les formes des elements culturels locaux :
J'aimerais repartir de zero, reconstruire du tout au tout l'univers de ces
peuples: decoloniser les connaissances etablies sur eux, remettre ajour
des genealogies nouvelles, plus credibles, et pouvoir avancer une interpretation plus attentive au milieu et a sa veritable histoire 10 ».

Nara met en garde en parlant des Bakuba contre de desagreables surprises
auxquelles peut mener sa volonte de savoir et surtout de retrouver
« l 'ancien » sediment culturel enfoui sous des form es choquantes tell es
que les «masques grimac;ants d'esclaves kouba enterres vivants ala mort
de Nyimi 11 ». Si le desir de preserver dans sa totalite les valeurs primaires
de l'identite africaine constitue un but legitime, le danger de buter sur des
pratiques anachroniques n 'est pas a ecarter.
Mere Marie-Gertrude doit exercer son apostolat dans une atmosphere
liberee de contraintes, afin d'atteindre un epanouissement integral. Le
peut-elle vraiment, alors que, abandonnee parses consreurs europeennes,
elle ne peut pas se rendre a la cathedrale sans que les militaires franc;ais
veuillent prendre ses consreurs dans leurs vehicules pour proteger Sreur
V eronique 12 ? Les efforts de Nara visent le retablissement du discours
africain dans sa legitimite avec tous les elements restitues dans leur etat.
Le peut-il facilement?
L'ECRIVAIN AFRICAIN COMME PROFESSEUR

Dans le contexte de la situation postcoloniale, cet irrespect dont les
tentacules ont continue a miner la marche de la societe, remet en question l'efficacite et l'objectivite censees accompagner le savoir-faire erige
en moteur principal de transformation. Dans les reuvres de Mudimbe,
l'incapacite des protagonistes pourtant bien nantis intellectuellement a
trouver des solutions palpables aux problemes qui se posent procede
d 'un exercice de doute methodique et l' evaluation des instruments epistemologiques mis aleur disposition. Cette interrogation ne se limite pas
au palpable, mais vise egalement la nature de l 'ordre epistemologique
cense metamorphoser la societe en l' eclairant de tous les feux d',un
savoir transformateur. Toutefois, un regard retrospectif revele que le

10
11
12

VY. Mudimbe, L 'Ecart, Paris, Presence Africaine, 1979, p. 26.
Ibid., p. 27.
VY. Mudimbe, Shaba deux, op. cit., p. 104. Nous soulignons.
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paradigme colonial avec tous ses corollaires n'a pas ete entierement
exorcise malgre l 'independance. En fait, ce paradigme demeurait la
source qui gerait les significations et les relations entre les deux parties.
ainsi que I' observe Patrick N ganang:
C 'est la colonisation, cet accident si important de l 'histoire africaine, dont
la logique plus que tout etait inscrite dans l'irrespect: l'irrespect de la
realite africaine; r irrespect des mythes africains; r irrespect de la parole
africaine; l'irrespect de l'histoire africaine; l'irrespect meme de la
personne africaine 13 •

Le nouvel instruit, celui-la meme qui aura ete a l'ecole europeenne et
a qui l'on aura confie des «competences performantes» capables d'extraire son peuple de sa lethargie primitive, n'a certes pas donne de resultat escompte, faute peut-etre d'adopter une strategie convaincante, en
raison d'une incompetence notoire de cette meme elite. L'apprentissage
a leurs enfants «a lier le bois au bois » devrait eriger une passerelle vers
le progres 14 • L'elite semble s'etre enlisee dans une reiteration caduque du
mythe de Sisyphe, parce que l' essentiel de son reve s' est greffe sur un
plan d'action dont il n'a malheureusement pas une bonne emprise.
LE HEROS MUDIMBIEN EN ~1EDITATION

Dans Entre !es eaux, Pierre Landu est un des privilegies dont le train
de vie se demarque de celle du commun des mortels sur plusieurs aspects.
Du point de vue social, sa position de pretre indique de fa<;:on ostentatoire
une reussite materielle. Lors des multiples debats dans les milieux coloniaux beiges sur l'avenir politique du Congo Beige, Pierre Wigny, ancien
ministre des Colonies, reconnaissait sans ambigu'ite a la Commission de
la Bourse a Bruxelles le 18 mai 1951, le rang social exceptionnel du
pretre congolais meme dans une societe aussi patemaliste et stratifiee
qu'etait le Congo Beige des annees 1950:
Done, egalite de droit, mais difference de fait. Toutefois, ce regime exceptionnel en matieres politiques, juridiques ou administratives qui est
actuellement necessaire ne doit jamais se justifier que par le niveau different d'evolution et non pas par le souci de consolider un privilege de race
[ ... ] Aussi ne faut-il pas hesiter a accepter dans le groupe europeen des

13
P. Nganang, «"Things Fall Apart", ChinuaAchebe», Peuplesawa.com, [en ligne].
http://www.peuplesawa.com/fr/bnlogik.php?bnid=826&bnk=24&bnrub=l
14
C.H. Kane, L 'Aventure ambigue, Paris, Julliard, 1961, p. 42.
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personnalites indigenes qui, par leur evolution, demontrent la valeur de
notre education et, par leur statut, sont le temoignage de notre politique.
Il est juste que des h6pitaux speciaux soient reserves ades malades noirs
qui insistent pour etre accompagnes par toute leur famille. Mais est-ii
raisonnable de refuser l'acces de l'h6pital europeen ou d'un compartiment de premiere classe a un abbe noir OU a un chef Mutuzu dont les
manieres sont parfaites? Qu'on y prenne garde ... Une separation trap
rigide risque de provoquer un brassage general trap rapide de populations
comme on le constate dans les pays voisins 15 •
Un pretre africain representait en lui seul la combinaison par excellence voire meme une symbiose des objectifs que le projet colonial belge
s' etait fixe: un homme instruit jusqu' au bout, un homme ayant acquis des
manieres parfaites partant socialement competent, et un homme familier
avec les points forts des prescriptions judfo-chretiennes.
Du point de vue intellectuel, de par la rigoureuse formation subie, le
pretre se place au faite de la pyramide en raison de hautes etudes du seminaire (petit et grand) ou des instituts ecclesiaux, seules institutions au
niveau superieur accessibles aux indigenes durant l 'epoque coloniale. De
plus, les candidats la vie ecclesiastique, souvent arraches tot leurs
familles, etaient soigneusement tries grace a un systeme rigoureux de
selection et de maturation etalee sur plusieurs annees. L'histoire nous
revele aussi qu'une dizaine d'annees avant l'independance, si le pays ne
disposait d'aucun cadre universitaire, il comptait neanmoins au moins
trois cents pretres ordonnes dissemines dans tout le pays comme l' ecrivait
Jean Leyder dans la meme revue deux annees apres !'article de Pierre
Wigny:

a

a

D'autre part, en ce qui conceme Jes etudes sur place dans la colonie, le
«colloquium» releva que, depuis 1917, c'est-a-dire depuis le moment ou
Mgr Roelens ordonna l'abbe Stephano Kaoze, premier pretre autochtone,
une meme ordination fut reservee a quelque trais cents pretres, qui demontrerent ainsi, apres essais repetes pendant trente-cinq ans, des aptitudes
appreciables dans Jes domaines de la philosophie et de la theologie. 16
Meme la creation de l 'universite Lovanium s' expliquait essentiellelement par la volonte de propager la foi catholique et de raffermir les

15

P. Wigny, «L'avenir politique du Congo Beige», La Revue Coloniale Beige,
n° 137, 1951, p. 427.
16
J. Leyder, «Apropos de la creation d'une universite pour noirs au Congo Beige»,
La Revue Coloniale Beige, n° 173, 1953, p. 52.
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rapports de force en ce qui conceme la detention du pouvoir, ainsi qu'on
l'observe dans le meme article:
11 est tres significatif de signaler que l' orientation de« Lovanium » resulte
des suggestions de « Kisantu », c 'est-a-dire d'un milieu de Peres Jesuites,
au sujet desquels le «coloquium» nota !'experience plusieurs fois seculaire en matiere d'enseignement, la formation scientifique, une longue
pratique des milieux indigenes congolais et des travaux remarquables,
notamment dans le domaine de l'ethnologie, y compris evidemment les
considerations afferentes au « prelogisme » de Levy-Bruh! et a la « philosophie »du R. P. Tempels 17 •

Sur le plan politique, l'Eglise catholique jouissait d'une position privilegiee heritee de l'epoque coloniale. La fonction de pretre (catholique)
aiguiserait conscience et sensibilites aux iniquites susceptibles d'accentuer
la pauperisation des marginalises. Le principe de Landu etant «de vivre
sans separer la theorie de la pratique», il lui incombe d'ceuvrerpour alleger
les souffrances et les injustices 18 , comme on peut le lire dans ce passage:
Dans la vie, c'est comme dans l'Evangile: qui n'est pas avec moi est
contre moi. L'Eglise, dans ce pays, a sans doute la tete dans le ciel, mais
les pieds sont dans la vase. Ses interets n'ont presque jamais coi:ncide
avec ceux de Dieu. C'est evident. Soit, c'est du passe. Yous prechez, Pere
Superieur, que Dieu est un but. Je le fais aussi. Autour de nous cependant,
Dieu n'est souvent qu'un moyen. Nous !es pretres, nous fermons les
yeux 19 •

Ce qui unit ces personnages reste la prise de conscience des obstacles
qui entravent leurs efforts et dont ils ne peuvent cemer avec exactitude
l'ampleur et encore moins la voie de sortie de la crise qui paralyse leurs
societes. On comprendrait aisement comment le sens dans la trame narrative mudimbienne se demarque de la tendance prescriptive, longtemps
evoquee, certes pour des raisons didactiques, mais clairement precedee
d'une interrogation des fondements epistemologiques.
Friedrich Stenger a en partie raison quand il observe que Mudimbe
consacre ses efforts a debattre le theorique plutot qu'a analyser les faits
concrets de l'evangelisation: «Mudimbe's interest in Africa is primarily
theoretical. He attempts to unmask the academic knowledge of Africa,

17
18
19

J. Leyder, art. cit., p. 52.
VY. Mudimbe, Entre !es eaux, op. cit., p. 26.
Ibid., p. 20.
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which was produced by European discourse and dominated by a superior
European "self''20 ».
Ainsi, !'attitude des personnages de Mudimbe trouve leur pertinence
surtout par la priorite qu'ils accordent a la reflexion minutieuse sur la
situation de l' Afrique. Plus precisement, les personnages mudimbiens
examinent les instruments de connaissance pour comprendre le blocage
du continent. Devant cet immense defi, dans la tradition sartrienne du
roman, ils amorcent plut6t une bataille d'idees, un questionnement des
ideologies de tutelle, et une interrogation sur leur position.
Co.XCLUSIO:\': MUDIMBE MAiTRE DE LA PAROLE?

On peut se demander si la fiction de Mudimbe n'est qu'une forme de
discours philosophique destinee a une minorite d'intellectuels, et qui
projette timidement unideal abstrait vers un avenir radieux epure d'inutiles ambigultes. Est-ce que Landu, Mere Marie-Gertrude et Nara sont
des Diogene qui chercheraient des hommes qui puissent les mettre sur la
voie de la valorisation de leur communaute, de leurs disciplines, et de
leur Etat-Nation? Est-ce que les questions qu'ils soulevent interpellent
la majorite de leurs concitoyens plutot qu'une clique d 'inities 21 ?
L'approche de ces personnages constitue le premier pas que les elites africaines devraient poser des le lendemain des independances. Dans le
roman, la recherche de la voie adequate accapare toute l 'energie de Nara,
de Landu, et de Mere Marie-Gertrude, et exige par la meme occasion
prudence, circonspection, et reajustement pour une action appropriee. Les
themes de leurs reuvres amorcent une quete, comme dirait Lukacs en
parlant de Goethe, pour reconcilier une problematique individuelle avec
une experience vecue dans une existence sociale concrete. En effet, l'histoire du christianisme est celle d'une implantation se posant en une

20

F. Stenger, White Fathers in Colonial Central Africa: A Critical Examination of
V.Y. Mudimbe s Theories on Missionary Discourse in Africa, Munster, Lit Verlag, 2001.
Nginamau enchaine en decrivant Landu comme un personnage tourmente a souhait, ii est
tout reflexion, morosite, incertitude et angoisse: il ne vit done pas normalement», «La
dimension politique chez V.Y. Mudimbe», art. cit., p. 188.
21
Allusion faite a une opinion fortement repandue que reprend le gouverneur
G. Heenen, «L'assimilation des indigenes evolues», La Revue Coloniale Beige, n° 159,
1952, p. 370, en reaction a ]'adoption du projet de decret par le Conseil Colonial qui
tablait sur I' ecart entre J' elite detentrice de la «Carte du Merite Civique » et «la masse des
indigenes » soumis au regime traditionnel.
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dialectique qui a supplante ou phagocyte d'autres systemes anterieurs
dans l'attente d'une synthese pour retablir un equilibre harmonieux. Une
des taches des protagonistes mudimbiens serait d'inciter le peuple a s'ouvrir aux merveilles d'une modernite efficace.
Kasongo M. KAPANGA
University of Richmond
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